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4. Finora ogni ceppo di brucella pote, mediante adatti passaggi colturali, essere
cambiato in una forma piuttosto saprofitica (crescita a temperatura ambientale su
endoagar entro 24 ore).

5. Osservazioni tecniche al lavoro «Sulla cecitä del camoscio e suoi rapporti,
con la congiuntivocheratite infettiva e con la brucellosi dei bovini e degli ovini» (1):
Si commentano e si respingono i gravi rimproveri di Renoux.

Summary

1. Relations of brucellosis and keratoconjunctivitis infectiosa in ruminants can
only be demonstrated on the basis of the literature and the nomenclature of bacteria.

2. Certain atypical representatives of brucella, hemophilus and proteus are very
difficult to distinguish, because of the great differences of the groups. So Br. bronchi-
septica is also called Hemophilus bronchisepticus. But it might be even taken as a
representative of the proteus group. A review of the antigenic relations of brucella,
proteus and hemophilus is given.

3. The microbes of kerato-conjunctivitis are considered to be modifications of
brucellae on account of morphological, antigenic, biochimical and epidemiologic
properties.

4. Up to now every brucella strain could be transformed into a saprophytic
variant by appropriate culture passages (cultivation on endo agar at room temperature

within 24 hours).
5. Technical supplements to the publication "On the blindness of chamois and

its relation with the conjunctivo-keratitis infectiosa and with the brucellosis of cattle
and sheep": The reproaches of Renoux are elucidated and rejected.
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Lesions oculaires d'un chamois dues ä Brucella abortus

par G. Bouvier, H. Bürgisser et P. A. Schneider

Dans un travail recent, Klingler isole, de cas de Kerato-conjonctivite
infectieuse du chamois, des souches qu'il attribue au genre «Brucella». Ces

souches, bätonnets Gram-negatifs, generalement mobiles, sont souvent iso-
lees, tant des lesions oculaires que des divers organes des animaux malades



86 G. Bouvier, H. Burgisser et P. A. Schneider

et sur les milieux les plus divers. A l'isolement deja, le developpement est
rapide sur gelose ordinaire et sur milieu d'Endo, meme en aerobiose et sans
CO2.

Lors d'essais de cultures faits en partant de nambreux cas typiques de Kerato-
conjonetivite provenant du Valais, de Vaud ou de Glaris, nos cultures demeurerent
le plus souvent steriles, tant celles faites en partant de la lesion oculaire que celles
provenant des organes. Ce fut notamment le cas pour un jeune chamois re^u vivant
de Münster (VS) en janvier 1951 (No 39 099), sacrifie le meme jour et avec lequel
nous avions fait de tres nombreux essais de cultures sur milieux ordinaires et speciaux,
liquides ou solides, en aörobiose et anaerobiose stricte, avec ou sans CO2. Lors de cette
observation egalement, il ne nous a pas ete possible de sortir, ni une souche de
Brucella, ni un autre germe.

De deux tetes de chamois provenant du canton de Glaris et presentant des signes
typiques de Kerato-conjonctivite infectieuse, avec ulcerations corneennes, dont l'une
dejü cicatrisöe, nous avons fait de nombreux essais de cultures sur les milieux les plus
divers, en aerobiose ou anaerobiose stricte, avec ou sans CO2. Des lesions les plus re-
centes, avec ulcerations, nous avons obtenu un germe Gram-negatif dont voici quelques
caracteres: courts bätonnets polymorphes, legerement mobiles, ne produisant pas
d'H2S, ne liquefiant pas la gelatine, ne fermentant ni le lactose, ni le saccharose, mais
fermentant avec production de gaz le maltose et la mannite et, sans production de gaz,
le glycose. Pas d'hydrolyse de l'uree.

Ces germes etaient accompagnes de colibacilles dans un ceil. Dans l'autre le germe
isole rougit tardivement le milieu d'Endo et presente les caracteres d'un paracoli.

Dans les lesions plus anciennes dejä cieatrisees, nous isolons d'un ceil un germe ne
rougissant pas l'Endo, accompagne de quelques colibacilles. L'autre ceil reste sterile.

Nous recevions le 19 avril 1953 de Splügen (GR) la töte d'un chamois trouve ä
l'agonie et presentant une lesion oculaire k droite. La lesion externe observee ne rap-
pelle en rien la Kerato-conjonctivite infectieuse du chamois, car le Symptome classique
de 1'eeoulement de larmes ou de muco-pus, avec conglutination des poils et maceration
de la peau, manque totalement. Ce signe clinique est pourtant signale par tous les
auteurs [5, 6, 7]. A remarquer en plus que notre chamois (No 56924) ne presente de
lesion oculaire qu'h droite, alors que la Kerato-conjonctivite infectieuse est presque
toujours bilaterale.

Macroscopiquement dejü, le cas que nous etudions n'est pas de la Kerato-conjonctivite
infectieuse du chamois.

A l'examen interne de la tete, on constate un abces de la grosseur d'un pois et
contenant un pus cremeux verdatre dans la region de la « Sella turcica», siege d'une
infection remontant le long du nerf optique de droite et provoquant une opacite de
l'humeur vitreuse et du cristallin de l'ceil droit.

A l'examen microscopique du pus, on reconnait des coeco-bacilles restant colores
en rouge par la methode de Köster.

Deux cobayes sont inocules par voie sous-cutanee avec du pus et deux autres
avec une emulsion de l'humeur vitreuse. Les quatre cobayes saignes un et deux mois
apres l'inoculation agglutinent fortement la souche de brueelle «Weybridge 99» aux
dilutions de l/320e et l/640e pour les cobayes injectes avec le pus et de l/1280e pour
les cobayes injectes avec l'humeur vitreuse. Les cobayes presentent tous un grossisse-
ment earacteristique de la rate.

Des cobayes, on isole facilement, sur milieu de Mac Coy et Chapin au jaune d'oeuf,
une souche typique de Brucella. Cette souche ne se developpe k l'isolement qu'en
atmosphere riche en CO2. Au 15e repiquage seulement, sur gelose glycerinee, la souche
se developpe egalement & l'air libre, sans adjonction de CO2.
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Determination de la souche 56 924

La souche est etudiee suivant la methode utilisee des 1951 [1].
Les bacilles isoles correspondent bien k la definition type du genre Brucella: petits

bätonnets courts avec nombreuses cellules coccoides, immobiles, Gram-negatifs, se
developpant mal k l'isolement sur les milieux ordinaires et exigeant alors des milieux
speciaux. Ne produit ni acide, ni gaz k partir des hydrates de carbone.

La souche presente tous les caracteres de Brucella abortus, soit: developpement sur
fuchsine, violet de gentiane, violet de methyl et pyronine. Pas de developpement sur
thionine et Petragnani glycerind. Pas de degagement d'H2S. L'hydrolyse de l'uree sur
milieu de Bauer se fait en 195 minutes, soit dans les delais normaux d'une souche type
de Brucella abortus.

Discussion du cas

Le cas que nous decrivons est, sans conteste, une cas de brucellose vraie
a Brucella abortus avec lesions oculaires. Comme nous n'avons regu que la
tete du chamois, nous ne savons rien des lesions eventuelles des autres
organes. D'apres ce que nous savons de la brucellose du chamois [2, 3], nous
pouvons pourtant penser que des lesions generates existaient, plus probable-
ment des organes genitaux.

La complication brucellique oculaire ne se presente aucunement comme
une lesion de Kerato-conjonctivite infectieuse du chamois.

Un autre chamois (No 34 564) avec brucellose generalisee d'origine
genitale, presentait des depots calcifies dans divers organes et egalement
dans l'ceil, sans montrer de secretion oculaire caracteristique de la Kerato-
conjonctivite infectieuse du chamois [2],

Conclusion

Nous admettons que la brucellose vraie du chamois ä Brucella abortus
peut donner des complications oculaires, mais que ces lesions n'ont pas de

rapport avec la Kerato-conjonctivite Infectieuse du chamois. Le germe
Gram-negatif isole parfois dans les cas de Kerato-conjonctivite infectieuse
du chamois doit etre considere, a notre avis, comme un agent secondaire,
et accidental, suite de la perforation de la cornee.

R6sum6

Description d'un cas de lesion oculaire du chamois du ä Brucella abortus.
Cette observation est sans rapport avec la Kerato-conjonctivite infectieuse
du chamois dont la cause nous demeure inconnue.
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Bemerkungen zur Arbeit von (J.Bouvier, H.Burgisser und P.A.Schneider
(Ldsion oculaires d'un chamois dues ä Brucella abortus)

Von PD Dr. K. Klingler, Vet. bakt. Institut der Universität Bern

Bouvier und Mitarbeiter stellen in ihrer Veröffentlichung fest, daß bei Gemsen
zwar brucellöse Augenveränderungen (Ab. Bang) vorkommen, diese sollen aber mit
der Kerato-Konjunktivitis infektiosa nichts zu tun haben1. Die manchmal festgestellten,

gram-negativen, aerob auf gewöhnlichen Nährböden wachsenden Keime werden als
akzidentelle Verunreinigung bezeichnet.

Ohne untersuchen zu wollen, um was es sich bei den von Bouvier gefundenen,
„akzidentellen", urease-negativen Keimen gehandelt hat, möchte ich folgendes
festhalten :

1. Die von mir bei der K.K. inf. beschriebenen, urease-positiven Keime stellen
nicht einen neuen Brucella-Typ, sondern nur eine Wandlungsform dar. Entsprechende
Wandlungsformen von Br. abortus Bang wurden in eigenen Experimenten wiederholt
in vitro und in vivo beobachtet.

2. Die K.K. inf. ist eine ausgesprochene Sommerkrankheit. Vermutlich spielen
die Fliegen eine Rolle (gehäufte Passagen) beim Zustandekommen der Wandlungsformen

unter natürlichen Verhältnissen. Brucellosefälle wie die zwei von B. beschriebenen

und die Brucellose der Alprinder sind jedenfalls die Ausgangsherde.
3. Lebend eingefangene, blinde Gemsen wiesen gegenüber dem K.K.-Stamm

16226 hohe Agglutinationstiter auf.
4. Es wurde grundsätzlich nur steril aus nicht perforierten Augen entnommenes

Kammerwasser für die Kultivierung und für die Infizierung der Versuchsmäuse
verwendet. Dieselben Brucellawandlungsformen wurden wiederholt auch aus ganz
frischem, direkt nach dem Tod entnommenem Material (Kammerwasser, innere Organe)
in Reinkultur isoliert.

5. Es gelang, die K.K. inf. mit Kammerwasser oder Augensekret auf Versuchsmäuse

zu übertragen. Dabei konnten jeweilen die entsprechenden Brucellaformen aus
Leber, Milz, Nieren und Augenabszessen herausgezüchtet werden.

6. Bei Versuchsrindern wurde mit Kulturen der K.K.-Erreger Bindehautentzündungen

ausgelöst.
7. Viele Hunderte von an unserem Institut untersuchten Abortus-Bang-Rindersera

zeigten einen hohen Agglutinationstiter mit dem K.K. inf. Stamm 16226.
8. Bei alten, vernarbten, im Winter eingeschickten Fällen von Gemsblindheit

konnte der Erreger auch von mir häufig nicht mehr oder nur noch im Tierversuch
nachgewiesen werden.

9. Ein trächtiges Versuchsrind, das mit einem Gemisch von K.K.-Stämmen
intravenös infiziert wurde, zeigte schon nach wenigen Stunden schwere Allgemeinstörungen,
verbunden mit blutigem Scheidenausfluß, blutigem Durchfall, Drängen in die Krippe
und Wälzen. Das Tier mußte 36 Stunden nach der Infektion in extremis notgeschlachtet

werden. Aus Leber, Milz, Knochenmark, namentlich aber auch aus den Karunkeln
wurden die injizierten Keime isoliert.

1 Vergl.: K. Klingler, Schw. Arch. f. Thk. 1953, 95, 201—228 (Über die Gemsblindheit
und ihre Beziehungen zur Kohjunktivo-Keratitis infektiosa und zur Brucellose der Rinder
und Schafe).
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